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Exode 20.15 : tu ne commettras pas de vol. 
 
Danielle Drucker, pasteur de l’EEL de Saint Genis Laval (69) 
Dimanche 13 octobre 2013 
 

Nous poursuivons notre cycle de prédications sur les commandements du 
Seigneur et nous arrivons ce matin à la 8e parole du Décalogue : 

« Tu ne commettras pas de vol » (Ex 20.15, version BS) ou « Tu ne déroberas 
point. » (Version NBS) 

 

1- L’étendue du mal 

3.500 ans plus tard, ce commandement est plus que jamais d’actualité. D’ailleurs 
le cri du Défi Michée pour 2013 est : « La corruption tue. Démasquez-là ! » 

Pour rappel, le Défi Michée est un mouvement chrétien international dont 
l’objectif est l’aide aux plus pauvres. Or, il se trouve qu’à partir de demain 
jusqu’au 20 octobre, le défi Michée organise une semaine mondiale de prière et 
d’action pour lutter contre la corruption. Voici juste ce qu’a écrit Dion Foester, 
pasteur et coordinateur international de cette campagne :  

Éditorial du magazine SEL informations d’août dernier  

Les chiffres évaluant le degré de corruption sont issus de l’Institut de la Banque 
mondiale et d’ONG (Organisations Non Gouvernementales). Au-delà de 
l’impact humain et économique, ces chiffres mettent en lumière l’immense 
drame d’une humanité profondément pervertie et misérable. Mais pire, ces 
chiffres ne disent rien des destructions des autres êtres vivants de notre planète, 
ni des milieux naturels, pourtant premières victimes de la corruption humaine, or 
sans cet environnement aucune vie humaine n’est possible. Quand nous parlons 
de la corruption, du vol, il ne faut pas limiter notre regard à la seule humanité. 
C’est important de se souvenir de cela même si ce matin notre approche restera 
anthropocentrique. 

Il n’y a pas que les chrétiens qui tentent de sonder le désastre. Le journal Le 
Monde, a publié mercredi dernier un article sur le sujet. Ainsi la fraude fiscale 
coûte 2000 milliards d’euros par an à l’Europe et le budget de l’Etat français 
perdrait de 60 à 80 milliards d’Euros par an. Il s’agit de chiffres issus d’une 
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enquête menée par deux députés français uniquement sur les paradis fiscaux. 
Ces chiffres sont donc loin de refléter le montant de toutes les formes du vol 
économique. 

 

« Tu ne commettras pas de vol » nous dit le Seigneur. 

En recherchant la définition des mots « vol » et « voler » dans le dictionnaire Le 
petit Robert, j’ai trouvé deux pistes : 

1. Prendre ce qui appartient à quelqu’un contre son gré ou à son insu, le 
dépouiller de son bien, de sa propriété. 
2. Ne pas donner ce que l'on doit ou prendre à quelqu’un plus qu'il n’est dû. 

J’ai aussi été frappée par la richesse du vocabulaire exprimant l’action de voler : 
dérober, s’emparer, escamoter, filouter, marauder, piller, prendre, ravir, 
soustraire, subtiliser... De façon plus familière, il y a les verbes : barboter, 
chaparder, chiper, faucher, gratter, piquer, rafler, ratiboiser…Il y a aussi : 
enlever, kidnapper, cambrioler, copier, s’attribuer, plagier…Et puis encore : 
dépouiller, délester, détrousser, dévaliser, escroquer….etc. Juste pour quelques 
exemples. 

 

Cette richesse linguistique met en lumière l’omniprésence de ce mal. Un mal qui 
peut revêtir une forme anodine, comme le chapardage d’une pomme dans un 
champ ou, version moderne, le piratage d’un film sur Internet (certains ne seront 
peut-être pas d’accord pour dire que c’est anodin !), jusqu’à une forme 
colossale, comme la spéculation financière des criminels qui a précédé leur 
envoi des avions qui se sont écrasés sur les tours jumelles (World Trade Center) 
à New York en 2001, ou d’autres spéculations qui organisent la faillite 
d’entreprises, voire de nations, plongeant des peuples dans la misère. Avec tous 
les degrés intermédiaires possibles et imaginables. 

Cette richesse linguistique montre aussi comment nous tentons de nous disculper 
de ce péché par des mots qui minimisent le mal, comme chiper ou gratter. Et 
puis il y a les mots qui mettent en évidence l’ingéniosité du voleur et la sottise 
du volé, comme « rouler quelqu’un ». Bref, bien souvent, le voleur a le 
sentiment d’être dans son bon droit et même de réparer une injustice. D’ailleurs 
les films de notre temps sont conduits en sorte que les spectateurs tremblent 
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pour ces héros bien sympathiques et si intelligents qui mènent le casse du 
siècle ! Pensez par exemple au film de Ben Affleck « The Town » sorti en 2010, 
un film entre des milliers du même style. 

 

Il me semble que le vol est l’aspect du mal qui révèle le mieux son caractère à la 
fois global à toute l’humanité et qui est présent dans chaque cœur depuis la 
Chute. En effet, si on pense à un autre aspect du mal, comme par exemple la 
perversion sexuelle, on peut trouver beaucoup de gens qui ne sont pas 
concernés. Alors qu’avec le vol, il me semble que nous sommes absolument tous 
concernés. Si quelqu’un se croit pur devant le Seigneur, si quelqu’un se 
demande en quoi il aurait péché et pourquoi il aurait besoin d’un Sauveur, qu’il 
se demande : 

- s’il n’a pas utilisé à des fins personnelles la photocopieuse de son employeur 
ou le téléphone ou le courrier électronique pendant ses heures de travail ou 
encore la voiture de service. Ou s’il n’a pas fait des pauses café bien longues, 
bien fréquentes. Ou utilisé des arrêts maladie de façon limite, etc. 

- dans la famille ou ailleurs, s’il n’a pas volé le temps de son prochain en 
l’obligeant à donner de sa personne ou de ses biens pour faire un travail qui nous 
revenait et que nous avions largement le temps de faire, 

- s’il n’a pas raconté des mensonges pour obtenir un prix réduit ; 

- s’il ne s’est pas réjoui de l’achat à très bas prix de vêtements confectionnés au 
Bengladesh dans des conditions esclavagistes. 

Ceci juste pour quelques exemples de petits larcins ordinaires. Tellement banaux 
que l’on risque d’oublier de mettre en garde nos enfants vis-à-vis d’eux. Quand 
notre mentalité d’enfant est ainsi formée, ce n’est pas facile de redresser la barre 
et j’éprouve une grande compassion pour les enfants dressés à voler dès leur 
plus jeune âge, et souvent par leur propre famille.  

A cause du Seigneur, il nous faut donc être vigilants dans les petites choses 
comme dans les grandes et ne pas oublier d’en parler à nos enfants.  

 

Nous avons probablement tous volé. Et nous avons tous été volés d’une façon ou 
d’une autre avec ou sans violence. Un pickpocket, un cambrioleur, un 
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employeur qui ne respecte pas les mesures de sécurité par économie ou qui nous 
impose une charge de travail démesurée, ou tout simplement par le biais des 
détournements de fond publics. Pourtant en France, nous n’avons pas trop à 
nous plaindre car nous sommes encore dans un Etat qui se veut de droit et dans 
une relative paix civile.  

Mais au fond, la première victime de cette corruption massive, c’est DIEU car 
tout lui appartient : nos vies et toutes les ressources de la terre. Il donne chaque 
jour en abondance et demande simplement que nous nous conduisions avec 
droiture, que nous prenions plaisir à témoigner de la bonté, et qu’avec vigilance 
nous vivions pour lui, le Seigneur. Et là, j’ai paraphrasé Mi 6.8. 

 

2- La vision de DIEU pour son peuple 

Imaginez une société où le vol n’existerait pas. Imaginez les relations de totale 
confiance que l’on aurait alors les uns avec les autres : plus besoin de payer des 
serrures trois points, des coffres forts, des assurances, des policiers ! Nos 
maisons seraient ouvertes, nous n’aurions plus peur de nous faire exploiter et 
nous pourrions travailler avec générosité, nous serions dans une logique du don 
et non de l’accaparement. Nous échapperions à la peur de perdre le peu que l’on 
a, à la peur d’être roulés par des professionnels de la misère. 

C’est à cette vie que nous appelle notre Seigneur avec son 8e commandement. 
Dans le livre du Lévitique, DIEU donne des ordres à Moïse pour illustrer ce 
qu’il attend de son peuple et cela commence ainsi :  

« Parle à toute la communauté des Israélites et dis-leur : Soyez saints, car je 
suis saint, moi l'Éternel, votre Dieu. » (Lv 19.2) 

 

Et pour éviter que les pauvres soient obligés de voler pour vivre, pour éviter 
qu’ils perdent toute dignité et deviennent des assistés, vous pouvez lire un peu 
plus loin : 

« Quand vous ferez les moissons dans votre pays, tu ne couperas pas les épis 
jusqu'au bord de ton champ, et tu ne ramasseras pas ce qui reste à glaner.  
De même, tu ne cueilleras pas les grappes restées dans ta vigne et tu ne 
ramasseras pas les fruits qui y seront tombés. Tu laisseras tout cela au pauvre et 
à l'immigré. Je suis l'Éternel, votre Dieu. » (Lv 19.9-10) 
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Vous souhaitez vivre dans la transparence et le respect ?, alors lisez le verset 
suivant : Lv 19.11 

« Vous ne commettrez pas de vol, vous n'userez ni de mensonge ni de tromperie 
à l'égard de votre prochain. »  

 

Vous recherchez des idées pour rédiger un code du travail ? : Lv 19.13-14 

« Tu n'exploiteras pas ton prochain et tu ne le voleras pas. Tu ne retiendras pas 
le salaire d'un ouvrier jusqu'au lendemain matin.  
Tu n'insulteras pas un sourd et tu ne mettras pas d'obstacle sur le chemin d'un 
aveugle, et ainsi tu révéreras ton Dieu. Je suis l'Éternel. »  

Le fait de vivre avec droiture est une façon de rendre un culte à DIEU, de le 
louer. On ne prie pas qu’en étant les yeux fermés, la tête baissée. On prie aussi 
par nos actes. C’est d’ailleurs le culte qu’il attend de nous. 

 

Quelques versets plus loin, voici une autre précision : 

« Si un étranger vient s'installer dans votre pays, ne l'exploitez pas.  
Traitez-le comme s'il était l'un des vôtres. Tu l'aimeras comme toi-même : car 
vous avez été vous-mêmes étrangers en Égypte. Je suis l'Éternel, votre Dieu. 
Vous ne commettrez pas de malhonnêteté en fraudant sur les mesures de 
longueur, de poids ou de capacité.  
Vous vous servirez de balances justes, de poids justes, de mesures de capacité 
justes. Je suis l'Éternel, votre Dieu, qui vous ai fait sortir d'Égypte. 
Vous obéirez donc à toutes mes ordonnances et à toutes mes lois et vous les 
appliquerez. Je suis l'Éternel. » (Lv 19.33-37) 

 

L’enseignement biblique montre que la propriété privée est légitime si toutefois 
nous n’oublions pas que nous ne sommes que des gestionnaires de biens que 
DIEU nous accorde. Cela rappelle la prière qui se trouve dans le livre des 
Proverbes : 
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« Éternel, je te demande deux choses, ne me les refuse pas avant que je meure : 
garde-moi de dire des paroles fausses ou mensongères, ne me donne ni pauvreté 
ni richesse ; accorde-moi seulement ce qui m'est nécessaire pour vivre, car dans 
l'abondance, je pourrais te renier et dire : « Qui est l'Éternel ? » Ou bien, 
pressé par la misère, je pourrais me mettre à voler et déshonorer ainsi mon 
Dieu. » (Pr 30.7-9) 

 

 

Conclusion 

Que le Seigneur, par la puissance de son Esprit, transforme nos cœurs et nous 
accorde le discernement afin que de voleurs, nous devenions donneurs. Que le 
Seigneur, par la puissance de son Esprit nous libère de l’esclavage du désir de 
posséder selon ce que Jésus lui-même a enseigné : 

« Ne vous amassez pas des richesses sur la terre où elles sont à la merci de la 
rouille, des mites qui rongent, ou des cambrioleurs qui percent les murs pour 
voler.  
Amassez-vous plutôt des trésors dans le ciel, où il n'y a ni rouille, ni mites qui 
rongent, ni cambrioleurs qui percent les murs pour voler.  
Car là où est ton trésor, là sera aussi ton cœur. » (Mt 6.19-21) 

AMEN 

 


